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LWERROCATOIRE 
DESOCLAY 

TEND A CONFIRMER 
SA CULPABILITÉ 

l CtMuamont. 4 mai. — M. Normand, 
74ge d'instruction, a entendu quatre 

aux témoin» qui ont été confron-

LE MOT D'ORDRE: 
Contre les candidats 

du Front conanun, 
les socialistes, 

les communistes et cenx 
qui s'entendront avec eux. 

*U 

(Fh. France-Fre*ae.) 
W A U U I I I I 

QUI prétendait connaître les ravisseurs 

tés avec Oabrlel Soclay. le ravisseur 
présumé de la petite Nico'.e Marescot. 

L'Inculpé confirme la déposition de M. 
Partoel. mécanicien dans un garage de 
kl ville, qui parla à Soclay le 19 avril 
eers 19 h., et le vit ensuite s'éloigner 
Fers l'intérieur de la ville. 

La second témoin, le fils du patron du 
Bar Moderne, place de l 'Hôtel -O-Vll le , 
où Soclay prétend être venu par deux 
fois, l'aprés-midi du Vendredi-Saint, d é 
clara catégoriquement n'avoir pas vu S o 
clay. 

U n garde mobile raconta comment 11 
Interpella Soclay dans le bois de Sa in t -
Roch. le soir du 19 avril, alors qu'avec 
plusieurs de ses collègues, 11 était à la 
recherche du ravisseur. Il demanda à 
Soolay s'il n'avait rencontré personne. 
Seclay répondit avoir vu deux hommes . 
Las gardes mobiles le laissèrent s'éloi
gner, car son s ignalement ne correspon
dait pas à celui du ravisseur. Mais l'of-
f d e r , à qui ils firent aussitôt rapport de 
cette rencontre, leur ayant donné l'ordre 
4 * rechercher l'homme, ils ne purent le 
retrouver. 

Soclay dit qu'il n'a pas cherché à fuir, 
mais qu'il n'avait pas a rester près des 
gardes puisque ceux-ci ne lui deman-
caient plus rien. 

Enfin le dernier témoin, la proprié
taire de Soclay, donne de bons rensei-
gnemenus sur son locataire, mais elle 
« f i r m e sans l'ombre d'une hésitation, 
que Soclay est sorti dés S h. 30 du m a 
tin le 19 avril, et qu'il n'est rentré qu'à 
i l heures. Soclay prétend de nouveau 
qu'il n'est sorti qu'à partir de midi 30. 

Le Cardinal Pacelli 
remercie ie maire de Lourdes 

Tarbes. 4 mal. — Le Cardinal Pacelli 
n envoyé à M. Gasagnr. maire de 
Lourdes, un té légramme de remercie-
mente dont voici le texte : 

c Je suis très heureux des hommages 
et des sent iments de piété filiale expri
més envers le Sa int -Père et vous dis m a 
profonde sat isfact ion des inoubliables 
fêtes de clôture du Triduum de la R é 
demption à la grotte de Massabielle. 
J'en exprime m e s vifs remerciements au 

I rom de Sa Sainteté , au mien et prie le 
I Civin Sauveur, par l'Intercession de l 'Im
maculée et de sa confidente, de réaliser 

j ple inement les intentions qu'a eues le 
I Saint -Père en choisissant Lourdes pour 

clôturer le 19* Jubilé de la R é d e m p t i o n s 

ILS ONT COMPRIS.. . 
Strasbourg. 4 mai. — Il a suffi de 

prendre les nécessaires mesures de pro
tection pour faire comprendre aux Al
lemands que nous n'étions plus dispo
sés à assister, en spectateurs, à leurs 
raids aériens au-dessus de la aone for-
t.fiée de la frontière. 

La présence de nos avions de chasse à 
ThionviUe, Metz et Strasbourg produit 
ton effet. Avant-hier, un avion a l lemand 
c.ui survolait le Palat lnat prit la direc
tion de l'Alsace mais se borna à suivre 
sagement la frontière que forme la 
Lauter. 

4 Paris, les établissements 
de spectacles 

"'fermeront à la fin de mai 

Paris, 4 mal. — Lee directeurs des é ta-
bUaaements de spectacles prennent leurs 
mesures pour cesser l'exploitation de 
leurs salles à la fin du mois de mai. 

Voici, e n effet, le texte de la lettre 
Qui a été adressée par chaque directeur 
à son personnel fixe : 

< Vous n'êtes pas sans Ignorer les dif
ficultés que traverse actuel lement l'in-
cHatrte du spectacle. 

< Aussi, malgré toutes les démarches 
que notre corporation a tenu de faire 
auprès des pouvoirs publics, nous n'avons 
p» Jusqu'à présent obtenir aucune sa
tisfaction et. dans ces conditions, nous 
nous voyons dans la pénible obligation 
d'envisager la cessation de notre e x 
ploitation. 

» C e s t pourquoi Je suis au regret de 
t o u s signifier, par la présente, la résilia
t ion des fonctions que vous occupez dans 
m o n établissement, à compter du 1 " 
Juin 1935.» 

Les contrats d'engagements d'artistes 
prévoient, dans la plupart des théâtres. 
le «lock-out» comme entraînant de lui-
même la résiliation. Pour ceux qui où ne 
figure pas cette assertion, un préavis de 
hui t jours, affiché au tableau de service, 
est de rigueur. Les artistes n'ont donc 
r a s reçu cette lettre. 

Le service des réclamations 
an ministère des P.T.T. 

Paris, 4 mai. — Au cours de la deu
xième quinzaine d'avril, le Service cen
tral des réolamatlons. que M. Georges 
Mandel a inst itué au ministère des 
P T . T . . a reçu 1.375 réclamations (soit 
9 de plus que pendant la première quin
zaine du même mois) . Sur ces réclama
tions. 787 ont concerné le service postal. 
404 le service téléphonique, 87 le service 
télégraphique, 117 le service de la radio
diffusion. 

Il y e n a 148 qui ont reçu sat is fact ion 
Immédiate et 1.062 qui ont pu être trai 
tées dans les 48 heures. Seules. 167 ont 
fait l'objet de réponses d'attente. 

A la suite de ces réclamations, M. 
Mandel a dû prendre 136 sanctions, al
lant de la simple recommandat ions jus 
qu'à l'exclusion temporaire de fonctions 
et l'envoi devant le Conseil de disci
pline. 

Un arrangement commercial 
franco-belge 

U n accord franco-belge a été paraphé, 
samedi, au ministère du Commerce. Il 
concerne les importations, en Belgique, 
des automobiles françaises et d e s pièces 
détachées. Cet accord est la conséquence 
du traité de commerce belgo-américain 
récemment conclu et qui est entré e n 
vigueur le 1" mal. 

La diffamation par cinéma 

Dijon, 4 mal. — Le tribunal civil de 
Dijon a rendu ce matin, son Jugement 
dans le procès en diffamation intenté 
par un médecin à une firme d'actualités 
cinématographiques pour avoir fait pro
jeter un film sur l'affaire Prince et dans 
lequel figurait une clinique de ce doc
teur, à Dijon, ce qui pouvait laisser 
croire que cet établissement avait Joué 
un rôle dans la fin du magistrat pari
sien. 

Ce procès posait pour la première fols 
la question de savoir si le c inéma pou
vait être considéré comme diffamateur. 

En condamnant la directrice de la 
firme à 25 fr. d'amende et à 4.000 tr. de 
dommages et Intérêts envers le proprié
taire de la clinique qui en réclamait 
500.000, le tribunal semble avoir admis 
ce point de vue. Il a. e n effet, assimilé 
le film aux écrits, dessins, photographies, 
etc., qui tombent sous le coup de la loi 
de 1881. 

La défense anti-aérienne d e Paris 

Le programme 
de h Semaine Sociale 

d'Angers 
Le programme provisoire de la Semaine 

sociale qui se tiendra à Angeri, du 13 
du 28 Juillet prochain, vient de paraître. 
Il précise, de la meilleure façon, l'atti
tude qui sera prise, touchent le problème 
4e l'organisation corporative. 

Après la leçon lntroductlve, qui dessi
nera les grandes lignes du sujet, une 
première série de leçons placera le* audi
teurs en race dee faits qui accusent, soit 
le désordre actuel de notre économie 
professionnelle, soit les réactions qui se 
sont produites dans le sens d'un retour 
à u a régime ordonné. L'étude des systè
mes dite < corporatifs ». réalisée de toutes 
pièces ou simplement esquissée à l'étran
ger, y trouvera place. On verra, en der
nier Heu. quels éléments la législation et 
les Institutions existant en France pour
raient fournir en vue d'une organisation 
plus poussée. 

Il s'agira ensuite, dans une seconde 
série, de définir les principes qui doivent 
avoir, en ce domaine, leur application. 

Passant aux applications pratiques, une 
Uoleléme série de leçons esquissera une 
méthode et des exemples de réalisations. 

Ce travail, à la fols d'enquête et d'effort 
constructlf, revêtira, ou le volt, une 
grande ampleur. 

Il sera conduit par un corps de profes
seur* spécialistes empruntés S renseigne
ment officiel et libre, aux grandes 
organisations professionnelles, aux Insti
tut* scientifiques, aux sphère* industriel
le*. Le* jeunes compétences y figurent en 
nombre imposant. Dans les cérémonies 
religieuse* et les assemblées du soir, on 
entendra Mgr Rumeau. évèque d'Angers; 
Mgr Dubourg. evêque de Marseille; M. 
George* Bidault, agrégé d histoire. 

Les grands réseaux accordent d eppré-
elr.ble» facilité* de parcours, et les condi
tion* de séjour les plus abordables seront 
faites eux auditeur* 

Secrétariat permanent : 16. rue du 
Plat. Lyon (2»"). Secrétariat régional : 

a, 

Un Conseil des ministres 
aura lieu mardi 

Paris. 4 mai. — Les ministres se réu-
iilront mardi prochain, à 10 h. 30. en 
Conseil à l'Elysée, sous la présidence de 
M. Albert Lebrun. 

Une statue de Foch à Tarbes 

LES FUNERAILLES 
D'HENRI PELISSIER 

Paris, 4 mai. — Samedi matin, ont eu 
lieu les funérailles du champion cycliste 
Henri Pélissier, tué mercredi dernier par 
ton amie, au cours d'une discussion. 

La levée du corps a eu heu à Four-
cl.erolles. 

De nombreux .champions, anciens et 
nouveaux, avaient tenu à rendre un der
nier hommage à la mémoire de celui 
qui fut considéré comme le plus grand 
champion de 1 après-guerre. Parmi les 
plus connus du grand public, on remar
quait notamment , les anciens Garrigou. 
Alavoine, Oscar Egg. Georges Sérès. 
Scholles, Bellangcr. Souchard, Alan-
court, L igne ; , ainsi que les nouveaux, 
Lacquehaye, B l a n c h o n n e t . Auguste 
Wabst, Noret, Fournier, Bono, Merviel. 

Les directeurs sportifs de toutes les 
marques de cycles se trouvaient éga le 
m e n t présents, tandis que l'Union vélo-
cipédique de France e t les vélodromes 
parisiens s'étaient fait représenter. 

D e Fourcherolles, le cortège funèbre 
c'est dirigé sur Darnplerre. o ù s'est dé-' 
roulé le service religieux. 

A l'Issue de la cérémonie, le corps a 
été placé dans un fourgon automobile 
qui s'en rendu au cimetière de Boulogne-
Billancourt où l ' inhumation a eu lieu 
dans le caveau de famille. 

Le prieur général 
des Dominicains 

est arrêté en Allemagne 
Berlin. 4 mai. — D'après des nouvelles 

parues dans la presse étrangère, le R é -
t'érendlsslme Père Abbé de l'abbaye de 
Maria Laach. près de Coblence, D o m 
l î i ldefonse Herwegen, aurait été arrêté 
par la police politique. 

La nouvelle a été répandue en Alle
magne par les journaux étrangers. 

D'autre part on apprend de source ca 
tholique que le prieur général des Domi 
nicains d'Allemagne aurait été arrêté 11 
y a une quinzaine de Jours. 

Les troupes communistes 
chinoises 

auraient été rejetée* 
du Yunnan 

Les troupes communis tes ont été c o m 
plètement rejetées du Y u n n a n et e s 
saient de franchir le Yang-Tse pour g a 
gner le Tse-Chouan. 

Les troupes gouvernementales ont oc 
cupé Ylloung, Pinoyi et Yangl ln . 

Se lon un communiqué officiel, la m e 
nace communis te dans le Y u n n a n aurait 
pris An. 

D'autre part, on annonce qu'au cours 
c un raid, les communis tes se seraient 
emparés par surprise, de Houfi-Li— 
I c h o u . . dans le sud du Tse-Chouan. 

<Fh. Keystone i 
Afin d'avertir la population en cas iattaone aérienne, uni puissant» tirena a été 

• tnr la tmt tmn dis bâtiments dé la gare du BatignoUes, m Pont Çarétnat 

Un avion militaire heurte 
un hangar 

en atterrissant la nuit, à Bouy 
Chalon-sur-Saône . 4 mal. — Dans la 

nuit, au retour d'une manœuvre , un qua
drimoteur du 12* régiment d'aviation de 
Reims, se préparait à atterrir sur le 
c a m p d'aviation de Bouy, lorsqu'il heurta 
un hangar s i tué e n bordure de la route 
de Mourmelon- le -Orand à Bouy et 
s'écrasa sur le sol. L'avion étai t piloté 
par le sergent Bellet, et avait à bord le 
e u t e n a n t Ferrin. le sergents Michaux, 

Piquette, Augusse, et le caporal Charton. 
Le sergent Bel let a reçu de graves con

tusions internes : le sergent Michaux a 
un brac fracturé ; le sergent Piquette 
<*t contusionné ; les autres occupants de 
1 appareil sont indemnes . 

La pilote, trompé par l'obscurité, ne 
croyait pas se trouver aussi près des 
hangars . 

(Ph SJeyatone ) 
L'nc statue équestre du MARICHAL FOCH, érigée sur la place qui porte son nom 

sera inaugurée prochainement à Tarbes. sa ville natale 

Echos 

Un pensiennat si* |sunss filles 
dans la Morbihan 

ast détruit par un ineandia 
Lorlent, 4 mai . — Vers minuit , un i n 

cendie s'est déclaré dans le pensionnat 
de jeunes filles de Notre -Dame de la 
Clarté, à Baud (Morbihan) . Le Xeu pre-
r a n t dee proportions ftffTTtiiHrehèm. les 
pompiers de Pontlvy et ceux de l a m a 
rine d'Etat de Lorlent. qui se trouve à 
M k m s du lieu sinistré, ont été alertes. 

Le direction du pensionnat a fait éva
cuer so ixante Jeunes filles et fillettes qui 
ont reçu asile chez les habitants . En 
moins d'une heure, l 'établissement a été 
complètement détruit, 

i On Ignore les cause* de ce sinistre. 

Le remède obtient 

Quand M. Cden s* rendit à Moscou, un 
commissaire du peuple se fit le cornac du 
diplomate britannique à travers le* lnnu-
vatlon* créées par le régime soviétique. 

— Vouier-vous visiter le musée de la 
pharmacie? demanda-t-U a M. Cden. 

— SI vous voulea. répondit ce dernier 
poliment, mais «an* enthousiasme. 

Ce musée est. dit-on. très intéressant 
I' est consacré à l'histoire de la pharmacie 
depuis le* tempe 'es plus reculée Jusque 
r.os Jours. Il contient une bibliothèque de 
cinq cent* volume*. 

Lorsque la visite fut terminée, le com
missaire du peuple pria M. Bden de lui 
communiquer ses Impressions 

— Votre musé* est très complet. Oéelara 
l'homme d'Etat, maie 11 y manque quelque 
chose. 

— Et quoi donc? 
— Je n'y al pas rencontré le remède à 

la maladie contagieuse des armements. 
Et les deux hommes se mirent à rire. 

Le commissaire du peuple. »muse colporta 
ctt tc anecdote un peu partout. 

Conte noir 
Les noirs de l'Afrique occidentale fran

çaise aiment aussi le* fables. 
En voici une recueillie par un professeur 

de Dakar: 
Un bouc et une hyène voyageaient en 

commun. Le bouc n'aimait pas l'hyène qui 
lui Imposait sa compagnie avec 1* secret 
espoir de le dévorer. 

Ils arrivèrent ensemble chez la reine, 
une panthère, animal dont le bouc a grand 
peur. La fille de la reine était malade. 

— Mon ami le bouc est u n grand gué
risseur, dit la hyène. 

Le bouc s'en défendit, mais la panthère 
insista. 

— Je sais bien un remède sûr, dit le 
beuc. pour guérir ta eut*, mat** tu n'eearaa 
pas l'employer. 

— Dis-le. dit la panthère. 
— U faut cuire dan* un canari d* l'eau 

e. de* feuilles, mal* le plus difficile c'est 
le moyen de faire le feu. 

— Dis-le. réclame la panthère. 
— Tu dois faire le feu entre deux pierres 

a» une tète d'hyène vivante. 
L'hyène dut prêter sa tète. Au bout d'un 

moment, n'y tenant plus, elle se redressa 
t . disparut à toutes Jambe* dans la 
brousse, tandis que la panthère se Jetait 
à sa poursuite. 

Et le bouc resta seul, débarrassé de tes 
deux ennemis. 

— Le comble de la correction : Forter 
le deuil d* son bail qui vient d'expirer. 

— Joseph ! dis-moi la vérité. M'**t-ce 
pas qu* ma dernière heur* a sonné ? 

— J'aai» pas M'tleu. la pendule est 
arrêtée. 

La valeur 

et le nombre de» « f i n e * * 
On a de* égards, et c'est justice, pour 

les services rendus. Aussi, aux terme* des 
récente* mutations, est-i l confirmé qu* 
les deux maréchaux de France le demeu
rent leur vie durant et qu* la mise à la 
retraite reste subordonnée aux titres que 
s'est acquis 1* grand chef à la reconnais
sance d* la nation. 

Le maréchal Fétatn. sur l'âge exact de 
qui l'on n'est jamais d'accord, compte pré-
c l é m e n t 7» ans. 1* maréchal Franchet 
c.Eaperey ayant... un mon seulement d* 
moins que lui. 

La* sept généraux maintenus sens limite 
d'âge, mais placés hors cadre, sont : de 
Curiére* d* Oaatelnau, né à Salnt-Aftrlqu* 
(Aveyron). le 34 décembre 1851: Ouil-
laumat. né a Bourgneuf (Charente-Inté
rieure >, le 4 Janvier l i e » ; Debeney. né 
a Bourg lAln) . le S mal 1884; Bolchut. 
né à Méllsey i Haute-Saône I, le 7 août 
1884 Dégoutte, né à Charnay i Rhône i. 
le 18 avril 1868 : Weygand, né à Bruxel
les, le 21 Janvier 1MT, et Oouraud, né* à 
Paris, le 17 novembre 1867. 

Quant à la victoire où se sont Illustré* 
tous ces hommes, elle est mélancolique
ment entrée, en novembre dernier, dans 
sa dlx-septléme année. 

Etre mélancolique à 17 ans I.-

La vipère, et le crapaud 
Il y a des vipères qui sa suicident, du 

moins ce sont le* paysans argentins qui 
l'affirment, et cet acte d* désespoir est 
provoqué par un animal minuscule, con
sidéré partout comme bleu Inoffensif. U 
crapaud. 

Le crapaud et la vipère font générale
ment mauvais ménage et quand le cra
paud a trop à a* plaindre du vetusaoux 
reptile. U profit* «* «en sommeil pour 
répandre auteur d'elle u a grand cercle d* 
bave. Or, la bave du crapaud suscite cher 
la vipère un dégoût tellement insurmon
table qu'elle n* peut se raaoudri à Iran-
ohir 1* eerel* traoé autour d'au* et pré
fère a* fracasser la tête contre le sol. 

Les paysans argentins trouvent souvent 
dan* leurs champ* des vlpèr** ainsi mor
te* et non loin d'elles des crapaud* go
guenards. 

L'« avocat » «le Vavenlr 

Cet avocat-là n'est pas de ceux qui sont 
en robe. 

C'est, noue aaemii t op. l e fruit de 
l'avenir, n oontteart « e la gratas* et d u 
suer* et peut r***fU*a*r *va»t*a*»a*«rnint 
la viande. L'avocatier qui le produit est 
d* l a famille dee eeaèaeéa*. On volt ea 
haut* silhouette pyramidal* du Brésil au 
Mexique, et l'on fait de* essai* pour 
l'acclimater en Caltforni* et en Floride 
11 est donc povible qu* l'avocat n* tarde 
pas à faire concurrence aux autres fruit* 
•ur tous 1** marché*. 

Sa pulpe, onctueux* te mange avec du 
rhum et d u sucra, v 

L'accident de canoë 
de Sainl-Dizier 

LE CORPS DE M. DOLEZ 
A ÉTÉ RETROUVÉ 

A la suite des recherches effectuées 
dans le cours de la Marne et aux barra
ges, le corps de M. Pierre Doles , victime 
de l 'accident survenu près de Chamoui l -
les, a été retrouvé samedi mat in au bar-
l a g e de M a m e v a l . en a m o n t de S a i n t -
Dizlcr. 

Le corps sera ramené à Lille où a u 
ront l ieu les funérailles, mercredi mat in , 
en l'église du Sacré-Cœur. 

La fête d'aviation 
dos Ailes Roubaisionnos 

lo 19 mai, à Fiers 
La fête d'aviation des Ailes Roubal-

s lennes au profit des « Gueules Cassées», 
s'annonce des plus brillantes. Le colonel 
Picot, le dist ingué président des biesiés 
de la face, la présidera. 

D a n s la matinée , entouré de son Co
mité d'action du Nord, il se rendra au 
Monument aux morts de Roubaix. pour 
y déposer une palme, puis sur le terrain 
du Tir-à-Locques. à Fiers. U assistera à 
> réception des avions de tourisme. 

A 12 h. 30, un déjeuner champêtre sur 
le terrain réunira les aviateurs. Gueules 
Cassées et Scouts . 

A 14 h., arrivée de la musique mi l i 
taire du 43- R.I. 

A 14 h. 30, réception par le colonel 
Picot, des représentants du ministre de 
l'Air, du Préfet d u Nord e t du général 
commandant la 1™ rêigon. 

A 14 h. 45. remise de décorations : à 
15 h., présentat ion des avions ; à 15 h. 
Su. exercices de haute école aérienne, par 
ia patrouille militaire d'Etampes ; bap
têmes de l'air ; lâcher de bal lonnets ; à 
18 h. 30, gymkana automobile ; à 17 h., 
rymkana du Moto-Club ; à 17 h. 30, ar
rivée de 200 scouts et exercices de c a m -
p.ng ; à 21 h., bal et cotil lon en la salle 
c e s fêtes, m e de l'Hospice, à Roubaix. 

i • 

La fête annuelle des commis 
d'agents de change à Lille 

Le corporation des commis d'agents de 
change groupant les membres des six 
charges de Lille, a célébré samedi s* fête 
corporative annuelle. 

La Journée débuta pas une messe cé
lébrée à 11 h. 30 en l'église Saint-Etienne. 
Après la cérémonie, les sociétaires allèrent 
fleurir le monument aux morts et assis
tèrent a un apéritif qui fut servi a 
U h. 15 au Palais de la Bière. 

Flus de 100 convives se retrouvèrent 
ensuite à l'Hôtel Maréchal pour le ban
quet traditionnel présidé par M. Leva. 
syndic d* la compagnie des agents de 
change. 

Au dessert, des toasts furent prononees 
par M. Edouard Leplat. président de la 
corporation et M. Leva. 

• 
L'exposition des Artistes lillois 

au Palais-Rameau 
Samedi, a'est ouverte au Palais-Rameau, 

la 52* exposition des artistes lillois en pré
sence de nombreuses personnalité* parmi 
lesquelles MM. Ouillon, préfet: Nlcolle. dé
puté: Ouilbsut et Becqusrt. conseillers gé
néraux: le colonel Jonckère: Mgr Lotthe, 
représentant le cardinal Llénart: Verdln, 
Inspecteur de* chemins de fer: Descamp» 
président de la Chambre de Commerce de 
Lille: Damour. préaident de la Société de 
Géographie: Delepoulle, président dee 
Amis de Lille: Théodore, conservateur du 
Musée et un grand nombre d'artistes. 

M. Maurois, secrétaire de l'Association, 
évoqua la mémoire de Paul Lefebvre. l'ar
tiste lillois mort l'année dernière, puis 
rappela que l'association admettait dans 
•on sein tous les artistes et qu'elle laissait 
le public Juge de leurs travaux. 

M Coolen parla au nom d* la munici
palité, puis M. Ouillon constata avec plai
sir l'importance et la variété des ouvres 
exposée* Il remercie ensuite lee artiste* 
de donner par leur travail, malgré la crise 
qui sévit, un* belle laçon d'énergie et de 
confiance. 

e 
Tuéa par uns Micheline 

à Bauvry-lai-Bétauna 
Mme Lemolne, né* Delégllse. âgée d* 

58 ans. demeurant rue d** Fiante*, à 
Beuvry-les-»*thune, en voulant traver 
•er 1* passage à niveau d* la llgn* du 
Nord, a été r*nver«é* par un* Micheline 
La mort fut Instantanée, 

» 
Un dramatique suicide ea mer 

an large de Boulogne 
Samedi après-midi, alors que 1* c Maid 

of Orléans > se trouvait en vue de Bou-
legne. un passager anglais, M. Harold 
Hankl, tO ans. se Jeta subitement a la 
ruer. 

Le capitaine fit stopper le bateau et 
une baleinière fut mis* à l'eau par de* 
marins qui réussirent a repêcher le dé
sespéré. Des soins lui furent prodigué* à 
bord, puis à Boulogne où 11 fut trans
porté à l'Hôpital Saint-Louis. Le malheu
reux y succombe dés ton arrivée. 

— selon I* • Mew.Terk Fest », on aurait 
découvert, a San Salvador, un extrait de 
café, I* Mautol, qui pourrait remplacer 
l ' u n lin pour I** automobiles 

— Les bl*as d* l'aérienne Ligue catho
lique badolae pour la paix, ont été aalati 
par l'Etat. 

n avait été président d* I* Fédération 
aéronautique d* Franc* et aussi président 
de la Société des ingénieur* civil* d* 

LES EMTIETIEIS 
ITftLO • AUSTRO - HONGROIS 

A VENISE 
Venise, 4 mal . — Le premier entret ien 

l talo-austro-hongrois a commencé un 
peu après 16 heures. Il s'est terminé un 
r t u avant 30 heures. La conversation n'a 
pas e u un caractère de conférence pro-
p i e m e n t dit. 

Sur l'entretien lui -même, 11 est seule
m e n t permis de dire qu'il s'agit d'une 
consultation générale, d'un échange de 
tues , conforme au protocole du 17 mars 
1833. Aucun communiqué ne sera publié, 
saut un communiqué final dont on sait 
déjà qu'il constatera seulement le fait 
de la réunion sans en indiquer les ré 
sultats . Toutefois , on sait que toutes les 
questions européennes, intéressant les 
ttois pays, ont été ou seront abordées à 
ia lumière des événements qui se sont 
produits depuis le mois de janvier. 

e 

M. Lerroux va former 
le nouveau Cabinet espagnol 

Madrid. 4 mal. — A la suite des con
sultations présidentielles qui avalent re
pris tard dans l'aprés-midl et se sont ter
minées a 20 heures. M Alcala Zamora « 
convoqué au Palais National M. Lerroux, 
qu'il a chargé de former le nouveau Ca
binet. 

LES COTONNIERS AU VATICAN 
Cité du Vatican, 4 mai. — Dans 

l'adresse d'hommages qu'il a lue au 
Saint -Père , lors de l'audience accordée 
rar celui-ci aux membres de la Fédéra
tion Internationale cotonnière, M. Bras
seur, secrétaire général du Congrès, 
après avoir rappelé l'Encyclique Qua-
diages imo Anno, a parlé des fonctions 
sociales des grands groupements écono
miques. Il déclara entre autre : * Les 
Intérêts particuliers des nat ions met tent 
de nombreux obstacles à la collaboration 
étroite que Votre Sainteté nous propo
sait comme un idéal à atteindre, mais 
nos réunions faci l i tent tout au moins la 
compréhension des s i tuat ions et des in 
térêts respectifs. > 

Dans sa réponse, le Pape a encouragé 
se* visiteurs à poursuivre leurs efforts 
en faveur de toute init iative visant au 
bien de tous et particulièrement des tra
vailleurs. 

Le miracle de saint Janvier 
à Naples 

Naple*. 4 mal. — A 18 h. 5a. à l'éfflise 
EantA-Chiara, s e r t produit le miracle 
annuel de la liquéfaction du sang de saint 
Janvier, au retour de la procession des 
reliques. 

LA RÉVOLTE AUX PHILIPPINES 
Manille. 4 mai. — Une révolte a été 

déclenchée par les extrémistes sakla-
distes qui réclament l ' indépendance l m -
n.édiate des Phil ippines et s'opposent 
au plébiscite qui aura lieu le 14 mal 
pour décider ia ratification de la consti
tution du régjme transitoire qui précé-
d tra l 'Indépendance complète prévue 
pour 1945. 

Il y a eu 47 tués dans la ville de Ca-
buyo, 2 à San Ildefonso et 5 à Santa 
Rosa. 

Le « New-York • World Té légramme » 
écrit à ce sujet : « Il n'est pas surpre
nant que le soulèvement se soit produit 
r'.ans la réRiqn productrice de Copra où 
rjuatre millions de Phil ippins vivent dans 
la misère, car les droits sur l'huile de 
c tpra ont anéanti leur seule Industrie. 

Une légère édunlioura» 
entre agent» de police 

et manifestants patriete* 
à Paris 

AVANT LES ESSAIS 
DE « LA NORMANDIE » 

La < Normandie s a quitté son quai 
d'armement du bassm de Penhoet et a 

L E COMMASDAM PUCSLT 

été conduite par cinq puissants remor
queurs dans la forme écluse d'où le pa
quebot partira d imanche soir, poux sec 
essais. 

La m a n œ u v r e s'est effectuée dans les 
meilleures conditions, devant une foule 
considérable. 

Elle était dirigée par le c o m m a n d a n t 
Pugnet et le chef-pi lote Servaux, du 
port de Sa int -Naza i i e . 

D imanche , vers 17 h. 15, l'ordre sera 
donné de commencer le mouveanen*. de 
sortie à la mer du paquebot. 

VICTIME DU DEVOIR 

(Ph. H T T. I 
CHA*TIEK, 

1e * sauveteur t du pont Saint-Michel 
t Paris, a été frappé de congestion, en 
plongeant pour repêcher un désespéré 
Le pire Cbartier opérait des sauvetages 

depuis quarante-neuf ans; H avait l ] ans 
quand si plongea pour la première fou 
pour sauver un malheureux qui t* noyait. 

Paris , « mal. — Après sa 
de la flamme sous l'Arc de 
samedi, vers 1» heures, u n m i m e r e n v i 
ron de Jeunes gens ont essayé 4 e se 
former e n cortège et de deeoeodre l e s 
Champs-Elysées e n c h a n t la < Marsei l
laise ». Les agents ont coupé le cottage. 
mais les mani fes tants t e sont reformée 
sur l'autre trottoir et cette poursuite a 
duré un quart d'heure. Jusqu'au rond-
point des Champs-Elysées . 

Là. les mani fes tants ont trouré dee 
tas de cail loux qu'ils ont Jeté* sur les 
agents qui ont alors chargé. 

Six arrestations ont été opérés» dont 
quatre pour refus de circuler. Les quatre 
manifes tants après vérification de leur 
identité, ont été relâchés. 

Toutefois, deux autre* inaiilfesèaiits 
ont été conservés au nriiiiil***rl*t de 
La Madeleine : Gaston Ouil lemln, d e 
meurant 3, rue de Prony. sur lequel o n 
a trouvé une armée prohibée ; l'autre, 
André Séguin, pour outrages aux •gjee.ile 

Un chef di gara an retraita 
est aépeuilli .a 10.000 fraies 

«fana un rapide 
Avignon. 4 mal. — Dana le ragea* 

Valeuce-MarwUle, peu après 1* départ de 
la gare de Valence. M. André Oallter, âgé 
de sa an*, chef de gare en retrait*, a été 
dépouillé de *on portefeuille 
une dizaine de mille francs. 

Son agresseur présumé a été arrêté. ( 
un espagnol. Francisco Cueaca Asa, ag 
5c ans., qui était en Infraction à u a i 
a expulsion décerné contre lui. O a é té 
écroué. 

Nouvelles Sportives 

Thill n'a pas trouvé en Jaks 
on adversaire à sa taille 

(SUITE DE LA PREMIÈRE FAGI) 

Pari*. 4 mal. — Est-ce le battage mala
droit et aussi le match entra Vilde Jaks 
et MoreJon qui a amené la Fédération de 
boxe à ouvrir une enquête ? 

Toujours est-il que la rencontre qui e* 
soir opposait, pour le titre de champion 
du monde et d'Europe de* poids moyen* 
Marcel Thll et Vilds J*k* n'avait pas att i 
ré la grande foule. Et le public a eu rai-
ton, car le combat a été de* plu* terne*, 
Thll n'ayant pas eu un adversaire à sa 
taille. 

Fuyant le combat. Jak* comptait t e n 
ter de renouveler l'exploit de Tunero qui 
réussit à enlever une décision aux point* 
devant le champion du monde. Mal* Jaks, 
relativement Jeune dans le métier 4e 
boxeur, ne s'est pas montré capable d'en
diguer le* attaque* puissante* du cham
pion français en pleine forme. C'est ainsi 
que »• mettant a portée dee coup* 4e 
Thll, 11 devait finalement succomber. 

C'est par abandon au 14* round qu* 
Thll a concrétisé son avantage après qu* 
Jak* eût été t rou fol* à terre sur des 
coup* à lestomac. Irrémédiablement bat
tu, le manager de Jaks s Jeté 1 éponge en 
signe d'abandon. 

De ce match, on peut dire qu'il a été 
un de* plu* facile* à disputer pour Thll, 
qui confirme la grande classe qui a mar
que son ascension au titre mondial de* 
poids moyens. 

LES Al'TRr» COMBATS 
Résultats de* combats préliminaire* : 

Aubry bat Perotaln aux point* en 4 
rounds ; Ouillemette bat Parmentler aux 
points en 4 rounds. 

Le Basque Atano bat l'Italien Ohenal, 
bat l'Italien Nerlnl aux points en 4 round*, 
par k.-o. à la 2> reprise : le Français Morln 

Le Orec. Chrlstoforldl* bat le Français 
Jancenelle aux pointa en six rounds. 

Laoriot et BeUeager f e a t t t s t e k a a l 
Le dernier combat d* «la aoiré* oppo

sait le champion de France de* potda 
mi-lourd* Laurlot au Canadien Charley 
Bellengcr. Ce fut un match assez déce
vant entre deux hommes lents et im
précis. 

C'est sasW qu't l i ssue de* dix rousM* 
monotone». 1rs Juge* proclamèrent le 
mr.tch nul. 

C T C U S M E 

LE TOUR D'ESPAGNE 
Le claseetaeBt géaéral 

1 " O. Delor. 3* h. 07' 4*" ; >• Dtgnleff, 
38 h. K' 1 1 " ; 3* Canardo. même temps; 
4 Mollner. 3g h. 33' 44" ; a* Max Bulla. 
38 h. SO' 4" : 6" Barrai, même temps ; 
7 A. Delor. 38 h. 33' 3" : S* Bletaasn. 
38 h. 43' 2" ; *• F*yolle. 38 h. 4g' 10" ; 
10* Amberg. 38 h. 60' 10". etc... 

U LETTONIE 
EST CHAMPION D'EUROPE 

Genève. 4 mal. — En final* du nhara 
ptonnat d'Europe de basket-ba;.. la Let
tonie a battu l'Espagne par 24 point* à 18. 

L* Coup* de consolation a é 
par !* France qui a battu l'Italie par 
points à 27. 

CUTOIHS 
L I V E U F O O L , 4 taei. 

Importations. 1408 bail** ; Agi set—lu 
h*u«ss 4 ; Brésilien, bauas* 4 ; Bgyptksn 
hau**e 2. 

Dtsponlbl* 

ïïî! i l* ilS ttS 
l i a i u a * i l » » u « 

—— 11.71 11.» 
_ . _ —— 11*3 l ljt* 
1143 11.31 IIM " -» • 
_ . _ —— l l A l IIS* 
U » ! 11*0 11 J* 118* 
11*3 i l n ï i e i ï ï » 

ArrU 
Recettes. — Aux ports 4* l A l l a a l l n i . 

nulle : aux perte du Oolt*. nulles ; aux 
ports du Faelflqu*. null*s 

Expenatteas - Four la Ottagi Bl i t i 
en*. 1408 : Fraisée et Omitra—t, *J*4 : 
Jaron m Ohtaa, nulles 

CHANCES 4 L'ETKAPIGKK 

Fret à cour» 
Londres: Sur Farta. 73.37 1 

28.58 ; Bac. hors banque. * / l* 
terme. 1/2 k VI . 

New-York : Sur Parla, g » 5/» ; Cab. 
tranaf.. 4*4 ; sur Bruxelles. MM. 

SUCRE» — Cuba, prompte Uvrelaoe. xtS; 
A terme sur Janvier. 244 ; mal. 234 ; Juil
let. 23* : septembre. 14* ; 4t»*tef*. m — 
Vente*: 1.0*0 tétine*. 

Revue do marché de r^aw-Vett 

i r i 1*1 «ai n t i i M . egeé* 4e» 

ment le* valeur* peeèereteaMtea. e é té ta 
uaïaatéiaaiiiu* 4e la i ' ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
te. le* affaire* eat été 
restant soutenu* Les 
res ** fla 4* 

» 
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